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Honoré de Balzac
Écrivain français



    
    
    
      	
        Né en 1799 à Tours
      

      	
        Décédé en 1850 à Paris
      

      	
        Quelques-unes de ses œuvres :
        	
            Les Chouans (1829), roman
          
	
            Eugénie Grandet (1833), roman
          
	
            Le Père Goriot (1835), roman
          



      

    



    Honoré de Balzac (1799-1850) est l’un des écrivains français majeurs du XIXe siècle. Jeune homme, il s’ouvre les portes des milieux aristocratiques parisiens qu’il ne cessera de fréquenter. Mais des entreprises désastreuses et un train de vie excessif le ruineront rapidement : l’écriture littéraire, pratiquée avec passion et assiduité, deviendra pour lui le seul moyen de rembourser ses dettes.

    Ambitieux, il s'attèle à une œuvre monumentale, La Comédie humaine, qui compte plus de quatre-vingt-dix romans, et dont le but est de dresser un portrait exhaustif de la société de son temps (pour « faire concurrence à l'état civil »). Parmi ses romans les plus célèbres, on trouve Eugénie Grandet (1833) ou Le Père Goriot (1835).

    Balzac est considéré comme l’un des pères du roman réaliste moderne.

  
Illusions perdues
Un roman clé du réalisme balzacien



    
    
    
      	
        Genre : roman
      

      	
        Édition de référence : Illusions perdues, Paris, Le Livre de Poche, coll. « Les Classiques de Poche », 2006, 864 p. 
      

      	
        1re édition : 1837-1843
      

      	
        Thématiques : salon littéraire, amour, journalisme, vengeance, invention
      

    



    La Comédie humaine se compose de trois grandes parties : « Études de mœurs », « Études philosophiques » et « Études analytiques ».

    Illusions perdues appartient aux « Études de mœurs » et plus particulièrement à la sous-catégorie des « Scènes de la vie de province ». Écrit entre 1836 et 1843, ce roman, l’un des plus longs de la fresque balzacienne, est un récit d’apprentissage fortement autobiographique. Il raconte les aventures de deux jeunes intellectuels : l’un veut tenter sa chance comme auteur et l’autre souhaite révolutionner le monde de l’imprimerie à Angoulême.

    Illusions perdues a donné lieu à une suite, Splendeurs et Misères des courtisanes. Certains de ses personnages secondaires sont également devenus les héros d’autres romans de La Comédie humaine, comme Mlle des Touches dans Béatrix.

  
RÉSUMÉ



    
    PREMIÈRE PARTIE – LES DEUX POÈTES 



      
      Lucien Chardon travaille dans l’imprimerie de son ami d’enfance, David Séchard. Après la mort de son père, le pharmacien du village, il a dû se résoudre à vivre modestement grâce au travail de sa mère, une ancienne aristocrate désargentée, et de sa sœur, Ève. À ses heures perdues, le jeune homme s’essaie à la poésie et tente de s’introduire dans la haute société de la ville d’Angoulême. Il parvient à intégrer le salon de Mme de Bargeton où il est invité à venir lire ses œuvres. La beauté de Lucien et l’intérêt de plus en plus flagrant que lui porte Mme de Bargeton attisent la jalousie des autres membres du salon, plus particulièrement du comte Sixte du Châtelet qui désire faire de Louise de Bargeton sa maitresse. Le comte monte la société d’Angoulême contre le jeune homme et tente de le discréditer en s’attaquant au statut modeste de Lucien.

      David et Ève, la sœur de Lucien, se marient.

      Des rumeurs courent concernant la relation qui lie Lucien et Louise. Pour défendre son honneur, celle-ci demande à son mari de se battre en duel contre l’un des colporteurs de la rumeur. M. de Bargeton est blessé et doit se retirer dans sa maison de campagne pour se reposer. Louise en profite pour s’enfuir à Paris avec Lucien, afin de l’introduire dans le monde et lui permettre de rencontrer un réel succès littéraire.

    

    DEUXIÈME PARTIE – UN GRAND HOMME DE PROVINCE À PARIS 



      
      À leur arrivée à Paris, les deux amants commencent à douter de leur amour : chacun compare l’autre aux hommes et aux femmes de la société parisienne, et le trouve bien fade en comparaison. Louise, qui a rejoint la compagnie de sa cousine, Mme d’Espard, comprend qu’elle doit se détacher de Lucien si elle veut acquérir une certaine crédibilité dans le monde. Ils rompent.

      Un autre désenchantement attend Lucien : il découvre les difficultés du métier de poète à Paris. Il rencontre un groupe d’amis, des intellectuels de tous horizons, qui l’invitent à faire partie de leur cercle et le motivent dans son travail. Quelque temps plus tard, il fait la connaissance d’Étienne Lousteau, un jeune journaliste qui décide de prendre Lucien sous son aile et de le faire entrer dans le monde des journaux. Les autres amis de Lucien le mettent en garde contre ce milieu et se détachent peu à peu de lui.

      Dans un premier temps, Lucien connait un assez grand succès dans le journalisme : Étienne lui trouve une place de critique littéraire et théâtral, et l’introduit dans les cercles de la librairie et du théâtre. Il l’aide également à faire publier son ouvrage de poésie, ainsi que son premier roman. Mis au courant de la relation qui unissait Lucien et Louise de Bargeton, Étienne propose à Lucien de se venger en publiant des billets humoristiques sur l’entourage de Mme d’Espard. 

      Lucien rencontre ensuite Coralie, une jeune actrice entretenue par M. Camusot, un riche marchand. Ils se mettent rapidement en ménage. C’est une période de grand succès pour Lucien, tant du point de vue professionnel que personnel. Malheureusement, ce succès lui monte quelque peu à la tête : Lucien contracte de nombreuses dettes pour réussir dans la société parisienne. Ses articles, brillants, mais acerbes, irritent du plus en plus ses collègues journalistes, jaloux d’un tel succès. Ils le poussent à faire de mauvais choix professionnels. Lucien en vient à travailler dans un journal rival de celui de ses anciens amis : ceux-ci, plus nombreux et mieux établis dans le milieu, parviennent à l’isoler totalement et lui font perdre toute légitimité. Ses articles ne sont plus publiés, il perd ses privilèges dans les théâtres et ses livres ne se vendent plus. Il ne peut plus payer ses dettes. De plus, sa vengeance contre Mme de Bargeton se retourne contre lui : il perd toute chance de soutien auprès de la noblesse.

      Pour régler ses dettes, Lucien contracte des billets au nom de David.

      Coralie, tombée malade, meurt brutalement : Lucien utilise l’argent récupéré avec les billets pour payer ses obsèques. Se retrouvant seul et ruiné, il décide de retourner en province.

    

    TROISIÈME PARTIE – LES SOUFFRANCES DE L’INVENTEUR 



      
      De retour en province, Lucien découvre la situation financière catastrophique dans laquelle il a plongé Ève et David. Ceux-ci sont pourchassés par les créanciers qui veulent récupérer l’argent emprunté par Lucien.

      De son côté, après le départ de Lucien, David délaisse quelque peu l’imprimerie au profit de ses recherches pour trouver un nouveau processus de fabrication du papier. Ève, qui remarque la mauvaise posture de l’imprimerie, décide de s’y impliquer à plein temps. Elle parvient ainsi à faire tourner l’entreprise. Les frères Cointet, uniques concurrents de David, qui possèdent la plus grande imprimerie de la région, voient d’un très mauvais œil la reprise en main de l’imprimerie Séchard par Ève. Ils décident donc de lui livrer une concurrence déloyale. Ils parviennent à acheter l’un des ouvriers de David et tentent de découvrir ce que David cherche à inventer.

      Propriétaires des billets contractés par Lucien, ils harcèlent les Séchard pour obtenir le remboursement des dettes. Avec l’aide d’un avoué, ils parviennent à mettre David en prison parce qu’il ne parvient pas à rembourser ce qu’il doit. Dans le même temps, ils lui proposent de racheter l’imprimerie des Séchard ainsi que le brevet de son invention, ce qui annulerait ses dettes et lui permettrait de vivre décemment.

      Lucien tente d’aider sa sœur et son ami, mais n’y parvient pas. Après l’arrestation de David, il s’enfuit à nouveau, laissant une lettre à sa sœur lui annonçant son désir de se suicider. Sur la route, il rencontre un prêtre espagnol qui lui propose de le prendre comme secrétaire particulier à Paris. Intrigué, Lucien l’accompagne une partie du chemin et finit par se laisser convaincre. Le prêtre lui promet alors d’envoyer de l’argent à Ève.

      Ève et David acceptent la proposition des Cointet et se rendent dans le domaine du père de David. Ils s’achètent une petite maison et s’occupent des vignes. Ils héritent ensuite du domaine paternel et peuvent alors vivre confortablement. L’invention de David enrichit considérablement les Cointet et révolutionne le monde de l’imprimerie, mais, malheureusement, David n’en récoltera jamais les fruits, tous ses droits ayant été cédés aux Cointet.

    

  
ÉTUDE DES PERSONNAGES



    
    LUCIEN CHARDON 



      
      Lucien est l’un des deux personnages centraux du roman. Issu du quartier pauvre d’Angoulême, c’est un jeune poète qui rêve de devenir un auteur reconnu. Couvé par sa mère et par sa sœur, et toujours encouragé par son meilleur ami, Lucien est devenu très égocentrique. Sa beauté très féminine lui ouvre tout d’abord de nombreuses portes, mais finit par lui porter préjudice parce qu’il ne se repose plus que sur elle pour réussir. Sa soif de reconnaissance le pousse à changer son nom pour reprendre le patronyme aristocratique de sa mère, « de Rubempré ». Émerveillé par le faste des soirées parisiennes auxquelles il est convié, Lucien s’endette pour rivaliser avec le train de vie de ses amis. Très rêveur et assez fainéant, il choisit la solution de facilité pour réussir dans le milieu littéraire parisien en décidant de devenir journaliste plutôt que de continuer à travailler sur son recueil de poésie et son roman.

    

    DAVID SÉCHARD 



      
      David est le second pilier de ce roman. Jeune inventeur idéaliste, il s’endette pour racheter l’imprimerie de son père. Il a pour projet de découvrir un nouveau procédé de fabrication du papier qui révolutionnerait l’imprimerie. Fou amoureux d’Ève et entièrement dévoué à Lucien, il accepte de financer les aventures parisiennes du poète, ce qui lui posera de gros problèmes financiers par la suite. Après son mariage avec Ève, il laisse le contrôle de l’imprimerie à sa femme pour s’adonner à plein temps à ses recherches sur le papier. Foncièrement honnête et gentil, il est très apprécié par son personnel. Peu intéressé par l’argent, il préfère abandonner les brevets de son invention pour favoriser sa tranquillité familiale.

    

    ÈVE CHARDON 



      
      Ève est la sœur de Lucien. Elle est l’image même à la fois de la force et de la douceur. Dans un premier temps, sa vie est entièrement consacrée à la réussite et au bonheur de Lucien. Mais, après son mariage et le départ de Lucien, ses priorités changent : elle se dévoue alors à l’entreprise familiale, et tente de concilier sa vie de jeune maman et celle de chef d’imprimerie. Intelligente et rusée, elle parvient à redresser les finances de l’imprimerie, mais n’arrive pas à contrer les manigances financières de ses concurrents.

    

    D’ARTHEZ 



      
      Il s’agit du premier ami de Lucien à Paris. C’est un jeune intellectuel, membre d’un cercle de jeunes penseurs appelé le Cénacle. Il met en garde Lucien contre le milieu du journalisme et l’encourage à continuer son travail d’écriture loin des tentations de la vie parisienne. Il prédit à Lucien sa chute s’il accepte d’entrer dans le monde des journaux. C’est également lui qui ouvre les yeux d’Ève sur la véritable nature de son

    

    ÉTIENNE LOUSTEAU 



      
      
    

    Mme DE BARGETON 



      
      
    

    CORALIE 



      
      
    

    LE COMTE SIXTE DU CHÂTELET 



      
      
    

  
OEBPS/index.html

  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  



OEBPS/Images/PagesPromoEpub_LPL.jpg
LePetitLittéraire.fr c’est:

Plus de 500 livres analysés

De maniére claire et synthétique

Téléchargeables en 30 secondes






OEBPS/Images/Illusions-perdues-d-Honore-de-Balzac-Fiche-de-lecture.9782806217752-A4_Cover_Epub.jpg
DOCUMENT REDIGE PAR MAGALI VIENNE

Illusions
perdues

HONORE DE BALZAC

PetitLittéraire





OEBPS/Images/Illusions-perdues-d-Honore-de-Balzac-Fiche-de-lecture.9782806217752-POD_PageTitre.jpg
FICHE DE LECTURE

DOCUMENT REDIGE PAR MAGALI VIENNE
MAITRE EN LANGUES ET LITTERATURES FRANGAISES ET ROMANES
(UNIVERSITE LIBRE DE BRUXELLES)

Illusions
perdues

HONORE DE BALZAC

PetitLittéraire





